
 

Chanson d’Automne   

Les sanglots longs  

Des violons  

 De l’automne  

Blessent mon cœur  

D’une langueur   

Monotone.  

Tout suffocant 

 Et blême, 

 quand  sonne l’heure, 

 Je me souviens  

Des jours anciens  

 Et je pleure. 

 Et je m’en vais  

 Au vent mauvais   

Qui m’emporte  

Deçà , delà  

Pareil à la   Feuille morte.   

Paul Verlaine  

 Soir d'automne    

Dans les forêts dépouillées, 

 Déjà les feuilles rouillées 

 Font un tapis de velours,  

Et l'on entend,  

de l'automne  

Gémir le chant monotone  

Coupé par des sanglots lourds.  

  Les frileuses hirondelles, 

 Rasant le sol de coups d'ailes,  

Se rassemblent à grands cris,  

Et tous les oiseaux sauvages 

S'appellent sur les rivages 

 Près des étangs défleuris.   

 Jean Richepin  


